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Pie rè Iutillustrerait la Frce par s
écri'!1 Enfin, Pierre pout, c'est eon
diep, en comparaison Lluquel tous les autres,
sont des imb'éciles des v...!

Voi inon,«4'r Bourru, les discoirs de
l'être qatë ai été tres-eciieux 'étudier à
Kamouras ta. 'Je pense que tu vas être
d'avis, àavc 'Moi, d'admettre la seconde
hypothèsé,etde,le classer conséquemment
dans la sçèonde catégorie des êtres que,
nous a.vons aotmiés pêus hout; si non, je
serai ?orcé d'en faire au moins un amphibie.

Aie donc 1.a bonté de me dire ton opinion,
aftri que je nme décide ;.car je te.rmine ac-
tuellfement un traité sur les quadrupèdes, et
je re youdrais pas le livrer à la publicité,
sans mentionner P'être en question, si toute-
fois tir crois que mes cunjectures soient
fondées.

Ton ami,
z ......

Mon cher Z.

Après mûre réflexion, je suis d'opinion
que tu peux mentionner le -nommé George
dans ton traité, et je suis sûr que la posté-
rité te sera redevable d'une belle décou-
verte.

Tout à toi,
Bourru.

FAITS DIVERS.

LE GRAND VOYAGE EN BALLON.-Le

télégraphe nous a appris que, tidèles à
leurs engagements, MM. Wise, Lamonta-
gne et Gaget ont opéré, vendredi, leur as-
cension en ballon, a St.-Louis, dans le but
de se rendrd sur les bords de l'Atlantique
et, si faire se pouvait, à New-York même.
Le gonflement du ballon A/anti- c, dans
lequel i!s se proposent, si leur première
épreuve réussit, d'en tenter une seconde
plus surprenante encore à' travers l'océan,
-était ar.hevé à 6 heures 40 minutes le
l'après midi. Les intrépides aérenautes
nonfèrent dLins ta nacelle, en présence

d'une foulo nombreuse de spectateurs, em-
menant avec, eux M. Villam Hyd-, rap.-
porteur da Rcpúb1ican do St.-Louis, avec
cette condition que si son poids retartait la
marche d l'aérostat iu nuirait de façon ou
d'autre au succès do l'entreprise, il serait
déposé dans l'endroit le plus favorable. De-
puis que le ballon s'est enlevé dans les airs,
voici lu'eIles sont les nouvelles que nous a
transads le ilélgraphc:

CINCINNArI, 2 juillet 1859.
Le bailon a passé à six milles nord lu

Fort Wayne, ce matin à 4 heures. î a
dépasé Frernont à ? heut es et demie. Il
marcho à t'Est ; mais il est possible qu'i¡¡
ait incliné' ensuite au nord-est, car il n'a
point 6th aperçu jusqu'ici sur le riva;e -
sud diac Erié.

TRaoy, 3 juillet.
Le ballon Atlantic a pris terre aujour.

d'hui près de cette ville.
Toute la distance parcourue a été de

1,150 milles. Les aéronautes sont partis
vendredi à six heures quarante minutes p.
m. <le St.-Louis et oct débarqué à llender-
son, comté de Jefferson, état <le New-York.
samedi, à deux heures vingt minutes p). un.

Le voyage a duré vingt .heures. Il a
été effectué à raison d'un mille par minute.
Les derniers milles. avant d'atterer, ont été
faits à raison (le (feux millês à la minute.

Si l'aérostation n'est pus découverte,
voilà un pas immense qu'elle vient (le faire!
-L'Ère Nouvelle.

I2 ACROBATE BfLONDIN TRAVERSANT LE
NIAGARA AVEC UNE BROUE'TE.--Le o-
ro/iio Leader du 15 courant, nous apprend
que l'intrépide Blondin, après avoir aipara-
vant franclhi deux fois le Niagaia sur la
corde tendue, une fois purement et simple-
ma1ht, la seconde fois les yeux bandés,
s'était surpassé lui-même la veille, en tra-
versant une troisième fois, le goutfi-e, d'ilbord
à reculons, ensuite avec une brouette à la
roue (le laquelle on avait pratiqué ie rai-
ntre, et dont les bras étaient attachés à ses
jambes. Blondin a accompli ce premier
exph>it en 20 minuptes, y compris trois
pauses, s'étant avancé lentement Jusqu'à la
rive canadlieinne ou il arriva en tremblan
cie tout sont corps et où, par parenthèse, il
lit une recutte aussi abondante que *uste-
ment mc:éritée. Un frémissement géeural
semipara de la foile uiette de stupur (il
avaiut plus de 20,000 spectateurs) lorsque
Blondin, marchant à rectilons, sembla fini-
blir un instant. Mais sri antre traversée
avec la brouette qui semblait offrir le plus
(le danger ne fut pour lui qu'un jeu où il
déploaya uni sang-frald et un ap.lInb <les plus
admirables. Il fit ce dernier trajet en 13
minutes et il allait i'a'tant plus vite que
la lenteur do la marche lui eut présenté
un plus éminent danger. Il atteignit enfin
le ri'.'age, gai et jolyfeux, sans paraître fati-
gué le moins; dfui monde ; et la foule, qui,
des deux rives, s'était contenue durant ce
périlleux trajet, éclata ei acclamations

ANECDOTES.

RPcHE.--Un voyageur canadien ay&nt
pris un repas dans une maison de pension
de campagne, en demanda le prix à la
maîtresse, qui lui répondht: deux cheliis !
Deux chelins, dit-il ? Oui, monsieur ; vous
avez mangé comme un cheval ! Eh ! bier,
combien donc poir mon cheval un chelin,
répondit-elle ! ! ! Eh bien, madame, alors
ça ne fait que dfeux chelins que je vous dois.

-Un certain notaire <le St. Roch, lequel
a terminé ses études en septième au Sémi-
paire dle Québec, se trouvn-t un jour en
compagnie, dans un salon, la conversation
vint à tomber sur lhistoire. Un malin,
voulant embarrasser le savant notaire, lui
posa la question suivante: " Monsieur
P......, dites-moi donc, vous qui connais-
sez bien k'histoire, dites-moi donc (le qui le
Pape tient-il son pouvoir temporel ?"--
Alors M. P......, répondit sans hésiter
"l Le Pape tient son pouvoir temporel <le
Remulus" !!

Cette réponse est correcte ; c'est Batisse
qui l'a faite !

-- Un jour, une femme entre dans un
ma gasi n <le St. Roch et demande anu com-
mis :--" Avez-vous <les chapeaux de femme
de paille ?"

-- Un autre jour, un hommp demandait à
un marchand s'il avait <les bas pour de petits
enfants de laine

-Une compagnarde voyant une peau de
buffe pendue à la boutique de M. B.
ferblantier au Palais, entra et lit : " Avez-
vous les souliers mous pour les enfauts dle
caribou ?

CONDITIONS.-Tontes lettres et corres.
pondances, dev'ront être adre' sées,fran«).

On s'abonne en s'adressant à G. R. GRa-
NiElR, propriétaire, poste restante, Québec,
boîte No. 266. Prix <le l'abonnement $1

ar année ou 50 cents pour six mois.

G. R. GRENIER, PROPRIITAIRE ET it-
PRIMRVR.

SANoP5K, 2 juillet. enhousiastes, et battit frénétiquement (les
Le bâtiment aérien, Atlantic s passé ici mains, à l'habile et courageux acrobate.

après j7 Jieurer. ce matin. Sa direction Minerve.
éitit Fat quart Nord. Un papier eua été
lancé, mais malheureusement, il et allé NAUrRAE.-L 28juin dernier, 14 mii-
tomber dans le lac. Trois personnes seule- Louis apiartemnnt anivire français, St.
ment étaie.nt visibles dans la nacelle. Lonis, commandé par 'leaptitaine Bernard

l . de St Brien, ont été emrnportés (dans uneCLEVELAND, 2Jillet chaloup) la mer pendant une fiurieue
e ballon a passé au desssuc de Fairport tempête. Ces ralheureux ont été pendant

d'iCI, a ne heures nq ballottés parl ges, n'ayantet demie du matn ; i était si bas qu'il ni provisions ni eau, et ce n'est que le cin-
semblait prèt à toucher l'eau. Il s'est en- quième jour qu'ils ont atteint l'le de Belle-
levé et a disparu au nord-est. Isle, mourant de faim et le soif--J. de

En comparant les distances, on trouve Québec.
que le ballon marche avec une vitesse de
35 milles à lheure.


